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guerre atomique plus banale, en préparation dans
les laboratoires américains. C'est inverser le
raisonnement. C'est raisonner en technocrate,
comme les militaires. Car ces derniers, qu'il
s'agisse de bombarde ou de bombe RRR voudront
toujours utiliser leur dernier jouet, si l'on peut
employer ici cette image.

Jusqu'à preuve du contraire, la guerre nucléaire ou
conventionnelle reste du ressort de la politique. Et
ni aux Etats-Unis, ni en Union soviétique, le pouvoir

militaire, si puissant soit-il, comme le prouve
l'analyse que Castoriadis fait de l'économie et de la
société soviétiques, ne décide encore de la guerre et
de la paix.

UN SIGNE ET UN APPEL

Les manifestations «neutralistes» actuelles sont à
la fois un signe et un appel. Un signe du pacifisme
profond des peuples et nul doute que de tels
rassemblements auraient lieu de la même façon en
Union soviétique, s'il existait une société civile
distincte de l'Etat-parti. Il est donc faux de les opposer

au silence de l'Est comme des preuves de
capitulation. Mais elles sont aussi un appel, à une
politique extérieure européenne qui soit à la fois plus
ferme face aux Etats-Unis, plus audacieuse et plus
généreuse aussi dans la résolution des grands
problèmes du monde, qui ne sont pas seulement ceux
de l'Est et de l'Ouest. Et à cet égard la position du
gouvernement Mitterrand-Mauroy est intéressante
et rompt résolument avec l'atlantisme sordide de

son prédécesseur. Mais de quel poids plus considérable

encore pèserait aujourd'hui et demain, dans

une négociation Est-Ouest mal engagée par les

rodomontades du cowboy série B de la Maison
Blanche, cette position, si elle était celle non de la

France, mais de l'Europe occidentale, Suisse et
Scandinavie comprise.

J.C. F.

LE CARNET DE JEANLOUIS CORNUZ

La politique
de l'agapè
— Vous paraissez soucieux?
— Ah! c'est qu'à Méran, ça ne va pas du tout...

— A Méran?
— Au championnat du monde des échecs, entre le

Soviétique Karpov et l'apatride Kortschnoï...
Kortschnoï, qui s'est réfugié chez nous et joue sous

pavillon suisse, a déjà perdu deux parties!

— Il fallait s'y attendre. Kortschnoï n'a-t-il pas
cinquante ans? C'est bien vieux pour un candidat
au titre suprême.
— S'il n'y avait que son âge! Mais les Soviétiques
n'ont toujours pas consenti à laisser partir sa
femme et son fils... Comment jouer dans ces
conditions? Bien plus: son fils est en prison...

— En prison? Et pourquoi, s'il vous plaît?
— Il refuse de faire son service militaire...

— Vous ne voulez pas me dire que les Russes mettent

en prison les objecteurs de conscience?
— Mais si! Mais si!
— Ils ne respectent donc pas la Convention des

Droits de l'Homme?
— Les Soviétiques? Vous voulez rire!
— Quelle ignominie! Ces gens-là devraient être
mis au ban des nations civilisées
— Je ne vous le fais pas dire...

* * *

Vous connaissez Tullio Vinay? Pasteur «vaudois»
du Piémont, il a fondé non loin de Turin un centre
assez semblable à Crêt-Bérard. Puis il a créé en
Sicile la communauté de Riesi, équivalent protestant

de l'entreprise catholique de Danilo Dolci.

Dans la Luce du 10 juillet 1981, je lis de lui ce message

au Synode de l'Eglise protestante, intitulé La
politique de l'agapè:

«Voici environ 25 ans, le théologien Tillich écrivait
que l'Eglise avait encore à découvrir le concept
d'agapè, tel qu'il s'exprime dans le Nouveau Testament.

En construisant le centre d'Agapè, et en
créant autour du Centre une vaste communauté de
jeunes, nous avons voulu actualiser, dans l'Eglise
et hors de l'Eglise, le seul message vraiment
révolutionnaire, celui de Yagapè. Ceci est encore le devoir
de tous ceux qui se réfèrent à cette mission — une
mission qui est aujourd'hui prioritairement de
nature politique, quand même elle n'est pas
nécessairement liée à l'action d'un parti politique (...)»

(Tullio Vinay a été élu à la Chambre, lui non
communiste, sur la liste du parti communiste!)

«(...) L'Eglise perd le sens de sa vocation, si elle ne
réalise pas dans sa conduite de tous les jours, c'est-
à-dire par une solidarité effective avec tous les

opprimés, Yagapè de Dieu, incarnée dans Jésus
Christ. Le monde, qu'il soit croyant ou non
croyant, aujourd'hui tellement rétréci que les peuples

les plus lointains sont pour ainsi dire à la porte
de la maison, n'a pas d'autre issue que cette agapè,
qui transcende toutes les idéologies et toutes les

frontières. Elle est le seul élément de cohésion et
l'unique boussole qui permette de vivre ensemble,
tant dans le domaine de la politique que dans celui
de l'économie ou de la sociologie. Il s'agit de tracer
la frontière décisive, qui sépare l'amour de soi
(eros) de l'amour pour le prochain (agapè) (...)»

On souhaite que ces paroles soient entendues par
nos «intégristes» de tous bords...

J.C.
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